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iens l’autre jour, c’était le meriens l’autre jour, c’était le mer--
credi 22 février, les médias francredi 22 février, les médias fran--
çais informaient, dès le matin,çais informaient, dès le matin,

que deux grandes nouvelles allaientque deux grandes nouvelles allaient
être annoncées dans la journée. Laêtre annoncées dans la journée. La
planète retenait son souffle. Ouf ! çaplanète retenait son souffle. Ouf ! ça
finit par tomber !finit par tomber !

La première nouvel le provenaitLa première nouvel le provenait
de la NASA qui faisait part de la fande la NASA qui faisait part de la fan--
tastique découverte de sept exoplatastique découverte de sept exopla--
nè tes  o rb i tan t  au tour  d ’un  as t renè tes  o rb i tan t  au tour  d ’un  as t re
autre que notre bon vieux camaradeautre que notre bon vieux camarade
soleil à nous !  Des planètes naines,soleil à nous !  Des planètes naines,
dit-on. Du même nanisme stellairedit-on. Du même nanisme stellaire
que celui qu’on retrouve en politiqueque celui qu’on retrouve en politique
et dans la show-biz.et dans la show-biz.

Plus fabuleux encore, trois parmiPlus fabuleux encore, trois parmi
elles étaient susceptibles d’abriter laelles étaient susceptibles d’abriter la
vie puisqu’elles recèlent de l ’eau.vie puisqu’elles recèlent de l ’eau.
Qui  p lus  es t ,  e l les  sont  presqueQui  p lus  es t ,  e l les  sont  presque
proches, car si tuées à seulementproches, car si tuées à seulement
quarante années-lumière de la terre.quarante années-lumière de la terre.
Une bagatelle à l ’échelle de l’uniUne bagatelle à l ’échelle de l’uni --
vers. Les scientifiques considèrentvers. Les scientifiques considèrent
cette découverte fondamentale pourcette découverte fondamentale pour
notre avenir.notre avenir.

Enfin, le même jour, nous appreEnfin, le même jour, nous appre--
nions l ’autre grande nouvel le,  dunions l ’autre grande nouvel le,  du
moins annoncée comme tel le parmoins annoncée comme tel le par
ces mêmes médias français, la posices mêmes médias français, la posi--
t ion du centr iste François Bayroution du centr iste François Bayrou
dans la compétition à la présidendans la compétition à la présiden--
tielle de son pays. Ira-t-il ? N’ira-t-iltielle de son pays. Ira-t-il ? N’ira-t-il
pas ? Allait-i l contrer peu ou proupas ? Allait-i l contrer peu ou prou
François Fillon ou braconner carréFrançois Fillon ou braconner carré--
ment  sur les terres de Macron ? Ehment  sur les terres de Macron ? Eh
bien non ! Le suspense est levé etbien non ! Le suspense est levé et
la surprise certainement aussi granla surprise certainement aussi gran--
de que celle de la découverte desde que celle de la découverte des
exoplanètes. François Bayrou, dinoexoplanètes. François Bayrou, dino--
saure  hâb leur  de la  po l i t ique ensaure hâb leur  de la  po l i t ique en
France,  déc ide  de  fa i re  a l l ianceFrance,  déc ide  de  fa i re  a l l iance
avec Emmanuel Macron, le météoreavec Emmanuel Macron, le météore
de la galaxie l ibérale.  I l  y  a là àde la galaxie l ibérale.  I l  y  a là à
coup sûr de l’exoplanète dans l’air,coup sûr de l’exoplanète dans l’air,
mais de là à savoir qui des deuxmais de là à savoir qui des deux
quitte le système solaire, c’est plutôtquitte le système solaire, c’est plutôt
le trou noir.le trou noir.

Je ne sais pourquoi cette histoireJe ne sais pourquoi cette histoire
me fa i t  penser  à  Micromégas deme fa i t  penser  à  Micromégas de

Voltaire. Ce texte publié par le philoVoltaire. Ce texte publié par le philo--
sophe en 1752 invite le lecteur àsophe en 1752 invite le lecteur à
suivre son héros extraterrestre danssuivre son héros extraterrestre dans
sa visite des immensités de l’espacesa visite des immensités de l’espace
et des planètes éloignées. Un essaiet des planètes éloignées. Un essai
sur la raison et la déraison, toujourssur la raison et la déraison, toujours
d’actualité dans le monde politiqued’actualité dans le monde politique
sous quelque latitude que ce soit.sous quelque latitude que ce soit.
De  là  à  s ta tue r  qu i  de  F ranço isDe  là  à  s ta tue r  qu i  de  F ranço is
Bayrou ou de ce Macron au nom deBayrou ou de ce Macron au nom de
composant électronique, est l’exocomposant électronique, est l’exo--
p lanète ou l ’extraterrestre,  i l  y  aplanète ou l ’extraterrestre,  i l  y  a
quelques années-lumière.quelques années-lumière.

Au fond, ceux qui sont vraimentAu fond, ceux qui sont vraiment
jetés, les exoplanètes, les vraies,jetés, les exoplanètes, les vraies,
les authentiques, ce sont certaineles authentiques, ce sont certaine--
ment les … électeurs. Comme toutment les … électeurs. Comme tout
fout le camp, i l ne leur reste plusfout le camp, i l ne leur reste plus
qu’à s’en remettre à leur bonne étoiqu’à s’en remettre à leur bonne étoi --
le.le.

S’il y en a une qui l’a suivie, cetteS’il y en a une qui l’a suivie, cette
b o n n e  é t o i l e ,  c ’ e s t  b i e n  F e r i a lb o n n e  é t o i l e ,  c ’ e s t  b i e n  F e r i a l
Benchikou Furon. Descendante duBenchikou Furon. Descendante du
t r i s t e m e n t  c é l è b r e  B a c h a g h at r i s t e m e n t  c é l è b r e  B a c h a g h a
Bouaziz Bengana, elle s’est fendueBouaziz Bengana, elle s’est fendue
d’un opus chiadé pour réhabi l i terd’un opus chiadé pour réhabi l i ter
son félon d'aïeul.son félon d'aïeul.

Faut dire que n’ayant pas lu leFaut dire que n’ayant pas lu le
l ivre,  r ien ne nous autor ise à enl ivre,  r ien ne nous autor ise à en
juger le contenu. Cependant, dansjuger le contenu. Cependant, dans
l’absolu, je ne trouve pas incongrul’absolu, je ne trouve pas incongru
le fait qu’une personne défende sonle fait qu’une personne défende son
aïeul. C’est comme de bonne guerreaïeul. C’est comme de bonne guerre
! C’est d’ailleurs ce qu’elle fait visi! C’est d’ailleurs ce qu’elle fait visi --
blement en répondant sur le site deblement en répondant sur le site de
TSA à ceux qui instruisent un proTSA à ceux qui instruisent un pro--
c è s ,  l é g i t i m e ,   à  l ’ e n c o n t r e  d ec è s ,  l é g i t i m e ,   à  l ’ e n c o n t r e  d e
Bengana, qu’ils avancent des faitsBengana, qu’ils avancent des faits
«parfois mensongers, parfois vrais,«parfois mensongers, parfois vrais,
mais complètement retirés de leurmais complètement retirés de leur
contexte historique».contexte historique».

Ceci pour dire qu’elle a parfaiteCeci pour dire qu’elle a parfaite--
m e n t  l e  d r o i t  d ’ é c r i r e  c e  l i v r e .m e n t  l e  d r o i t  d ’ é c r i r e  c e  l i v r e .
Personne n’attend d’une descendanPersonne n’attend d’une descendan--
te qu’elle déboulonne la statue dete qu’elle déboulonne la statue de
l’ancêtre. De là à nous faire avalerl’ancêtre. De là à nous faire avaler
que  Bengana  se ra i t  p resque  unque  Bengana  se ra i t  p resque  un
grand patriote et que tous ceux quigrand patriote et que tous ceux qui
pensent le contraire sortent les faitspensent le contraire sortent les faits
de leur «contexte historique», il y ade leur «contexte historique», il y a

un vide cosmique. Quitte à en choun vide cosmique. Quitte à en cho--
quer certains parmi vous, j’avoue nequer certains parmi vous, j’avoue ne
pas m’offusquer outre mesure qu’elpas m’offusquer outre mesure qu’el --
le soit invitée à présenter  son livrele soit invitée à présenter  son livre
en Algérie. Mais contradictoirement,en Algérie. Mais contradictoirement,
faut préciser. Il faut que possibilitéfaut préciser. Il faut que possibilité
soit donnée aux lecteurs de dire cesoit donnée aux lecteurs de dire ce
q u ' i l s  p e n s e n t  d e  B e n g a n a .  E nq u ' i l s  p e n s e n t  d e  B e n g a n a .  E n
revanche,  ce qui  me dérange,  etrevanche,  ce qui  me dérange,  et
même beaucoup, c’est qu’elle soitmême beaucoup, c’est qu’elle soit
accueillie en star. accueillie en star. 

Son passage sur Canal Algérie,Son passage sur Canal Algérie,
lui,  me sidère. Et à en juger par leslui,  me sidère. Et à en juger par les
réseaux sociaux, il semble que je neréseaux sociaux, il semble que je ne
sois pas le seul. Ce qui me choquesois pas le seul. Ce qui me choque
ce n’est pas tant qu’elle passe à lace n’est pas tant qu’elle passe à la
télé d’Etat pour parler d’un persontélé d’Etat pour parler d’un person--
nage qui a choisi le camp de la colonage qui a choisi le camp de la colo--
nisation, mais plutôt le fait que l’onnisation, mais plutôt le fait que l’on
n’ invi te jamais les dizaines d’ann’ invi te jamais les dizaines d’an --
ciens moudjahidine qui ont écrit euxciens moudjahidine qui ont écrit eux
aussi  des l ivres.  Je ne crois pasaussi  des l ivres.  Je ne crois pas
avoir vu feu Yaha avoir vu feu Yaha 

Si El Hafid, moudjahid de la preSi El Hafid, moudjahid de la pre--
mière heure, sur Canal Algérie. Enmière heure, sur Canal Algérie. En
tout cas, s'il est passé, ça doit êtretout cas, s'il est passé, ça doit être
vraiment en catimini... vraiment en catimini... 

Bon, quelque part, tant pis pourBon, quelque part, tant pis pour
eux, ces anciens moudjahidine, ilseux, ces anciens moudjahidine, ils
n ’avaient  qu ’à êt re auss i  té légén’avaient  qu ’à êt re auss i  té légé --
niques que Ferial Benchikou Furon !niques que Ferial Benchikou Furon !
A l’évidence, ceux qui l’ont invitée àA l’évidence, ceux qui l’ont invitée à
la télé ont davantage parié sur sala télé ont davantage parié sur sa
jolie frimousse que sur la pertinencejolie frimousse que sur la pertinence
de son propos.de son propos.

J’avoue aussi que je m’étonne deJ’avoue aussi que je m’étonne de
l’absence de réaction des Gardiensl’absence de réaction des Gardiens
de la Vigie Nationaliste. Ceux quide la Vigie Nationaliste. Ceux qui
sont prompts à dégainer leur pétoiresont prompts à dégainer leur pétoire
à la  moindre ép i thète de t raversà la  moindre ép i thète de t ravers
aven tu rée  par  Kamel  Daoud ,  neaven tu rée  par  Kamel  Daoud ,  ne
pipent mot devant la réhabilitationpipent mot devant la réhabilitation
presqu’officielle d’un Bachaga coupresqu’officielle d’un Bachaga cou--
peur d’oreilles de petits Arabes. peur d’oreilles de petits Arabes. 

Là encore, il y a comme de l’exoLà encore, il y a comme de l’exo--
p l anè te .  Encensé  i c i ,  l ap idé  l à ,p l anè te .  Encensé  i c i ,  l ap idé  l à ,
Kamel  Daoud joue  les  l ignes  deKamel  Daoud joue  les  l ignes  de
démarcat ion à son corps à peinedémarcat ion à son corps à peine
défendant .  On peut  ê t re  un peu,défendant .  On peut  ê t re  un peu,
beaucoup, passionnément d’accordbeaucoup, passionnément d’accord

avec lui  ou pas, dans les mêmesavec lui  ou pas, dans les mêmes
proportions, il est difficile de comproportions, il est difficile de com--
prendre avec la raison ce déchaîneprendre avec la raison ce déchaîne--
ment contre lui. ment contre lui. 

Si comme je l’ai entendu, KamelSi comme je l’ai entendu, Kamel
D a o u d  n ’ e s t  q u ’ u n  c h r o n i q u e u rD a o u d  n ’ e s t  q u ’ u n  c h r o n i q u e u r
coopté par les lance-missiles gercoopté par les lance-missiles ger --
manopratins, pourquoi alors monomanopratins, pourquoi alors mono--
poliser contre lui une armée de soupoliser contre lui une armée de sou--
dards intellectuels lancée dans unedards intellectuels lancée dans une
sorte de guerre sainte du concept ?sorte de guerre sainte du concept ?

Tiens, et lui, pourquoi ne passeTiens, et lui, pourquoi ne passe--
rait-il pas à Canal Algérie ? A-t-il faitrait-il pas à Canal Algérie ? A-t-il fait
pire que le Bachagha Bengana, roipire que le Bachagha Bengana, roi
des Zibans ?des Zibans ?

Là encore, je le crains, quelqueLà encore, je le crains, quelque
chose est de la faute à Voltaire…chose est de la faute à Voltaire…

A. M.A. M.

… C’est la faute à Voltaire !
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POUSSE AVEC EUX !

Sortie cette semaine en grande pompe de l’ouvrage
signé de son arrière-petite-fille, Madeleine-Mathilde
Borgeaud, et intitulé «Mon Grand-Père, dernier Roi des
Caves. » Séance-dédicaces à …

… Bouchaoui avec dégustation 
de crus de la Trappe ! 

Prise de l’aéroport de Mossoul par les «forces ira-
kiennes». Un moment fort dans la tannée à Daesh.
Un expert militaire américain, sourire carnassier,
jubile. Cette étape est stratégique, explique-t-il aux
journalistes avides de noter tout ce qui sortira de sa
bouche-Colgate. Il en est pourtant un dans le tas qui
ose cette question : «Le recours à des moyens
aériens très importants dans la reprise de l’aéroport
de Mossoul a entraîné des pertes humaines civiles,
notamment une famille fauchée dans le jardin de sa
maison par un tir d’hélicoptère.» L’officier le prend
par l’épaule, affectueusement, presque avec une
sorte de pitié attendrie pour ce plumitif profane et lui
assène cette réponse froide, ciselée dans le bois dur
de l’art de la guerre : «Dans ce genre de conflits, on
ne fait pas d’omelette sans casser des œufs.» Et
c’est là, dans ce champ de bataille, au moment où
est prononcée cette sentence que me sont revenues

dans le nez, de manière entêtante les odeurs de nos
omelettes. Mon Dieu ce que l’Occident reniflait avec
dégoût, colère et dénonciations véhémentes nos
omelettes des années 90. D’ailleurs, ces «nouveaux
cuistots» de la lutte anti-terroriste, nous concernant,
ne les appelaient pas omelettes, mais massacres
des populations par l’armée régulière et la junte au
pouvoir. Diantre ! La cuisine est un art subtil et fin,
mais là, la subtile différence m’échappe. Pourquoi
diable ici, aujourd’hui, ce sont juste des omelettes
dont il faut vite effacer les traces en faisant la vais-
selle. Et avant, là-bas, dans la contrée des
«méchants généraux janviéristes», il était question
mordicus de «massacres de populations civiles» ? Y
aurait-il un premier et un second collège de l’omelet-
te ? Nos palais et notre appréciation des saveurs ne
méritent-ils pas d’avoir eux aussi accès à la réserve
d’œufs ? Leurs hélicoptères auraient-ils un droit
divin de casser des œufs sans trier entre le jaune et
le blanc, alors que les nôtres d’hélicos doivent sépa-
rer les deux avant même de tirer ? Juste des ques-
tions, comme d’habitude. En ces temps où il est for-
tement … question de mémoire. De mémoires. Je
fume du thé et je reste éveillé, le cauchemar conti-
nue.

H. L. 

L’omelette, premier
et second collège ?

Par Arezki Metref
arezkimetref@free.fr


